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Genci Vinçani 
Université  Agricole  de  Tirana,  Tirana  (Albanie) 

Avertissement A  travers  cet  article,  nous  avons  voulu  fournir  aux  décideurs  et  lecteurs  potentiels  une  information  synthétique  sur 
le  secteur  de  l’élevage  en  Albanie.  Le  lecteur  intéressé  par  tel  élevage,  te!  produit  animal ou telle filière plus  particulièrement  pour- 
ra consulter  les sources d‘information  spécialisées  (études  sur : I’organisation  et  les  coüts  de  production, la sécurité, le savoir-faire, 
l’utilisation  de  l’espace  disponible,  la  diversité  des  productions,  les  barrières “U marché  européen,  la  qualité  et  l’environnement, 
etc.).  Les  orientations  des  travaux en cours  fisurent à la  fin de l’article. 

- L‘élevage à la fin des  années 1990 

Afin de  comprendre la situation  actuelle, il faut se  rappeler  quelques-unes  des  caractéristiques  de 
nomie  cehtralisée  du  régime  précédent, à la production  animale  du  début 
des  années 1990. 

1. La centralisation de et le potentiel de production 

Les  annuaires  statistiques  de la la 
vage, car la production  était  alors  réalisée  dans le 

mmpter sur ses propres forces>> ont fait que les résultats 
étaient  déterminés  en  fonction  de  caprices  politiques  plutôt  que  des  réalités  du  marché. 

basant  sur  les  données  de  cette  période qui niaient la réel des 
produits  et  visaient à la population. Le système  ne 

coût réel  des  productions  animales  (par  rapport  notam- 
ment  aux  prix  et à la qualité  du  marché  international). 

L‘agriculture  était  organisée  selon le modèle  socialiste : et les  coopératives  agricoles 
recevaient  des  objectifs  de  production  fixés  par  le  plan  ainsi  que  des  directives  techniques qui étaient 
appliquées  par  des  <(spécialistes,,,  techniciens  dirigeant  des  ateliers  de  production. 

L‘Institut  de  Recherche  Zootechnique  de  Tirana,  avec  ses  stations,  jouait  un  rôle  important en matière 
II avait  une  fonction  de  recherche  et  de  for- 

mation  des  techniciens, et une  fonction  de  contrôle. 

L‘organisation  en  fermes dEtat ou  coopératives,  avec  des  tailles  de  troupeaux-importantes,  avait  permis 
de  nouvelles  techniques.  Les  techniciens,  responsables  des  productions,  étaient  aussi 

chargés  de  les  mettre  en  oeuvre en contrôlant : la les insémina- 
tions, le lait. 
performances. La prophylaxie  et  le  contrôle  sanitaire  étaient  assurés  par  les  vétérinaires  au  sein  des  uni- 
tés de  production. La été les  domaines  les  moins 
travaillés  et  les  moins  bien  maîtrisés  par les 

2. transition  économique 

Au  moment  de la décollectivisation, la pri- 
vés  a  bouleversé  les  fonctionnements  établis. troupeaux qui étaient  très  importants  se  sont  retrouvés 
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fractionnés en groupes  de  quelques  unités.  Les  éleveurs  ont  adopté un “compoflement  individualiste,,. La 
suppression  des  coopératives  a  engendré le départ  des  techniciens et 
éleveurs. 

conséquences  économiques  et  techniques : baisse  de la production  importante  pendant la période  1990 - 

de sélection, problèmes  nouveaux  sur le  plan des  techniques pour les fourrages, la 
conduite  des  troupeaux, la production,  le  logement  des  animaux,  chez  les  propriétaires  privés.  Sur le 

la prophylaxie  dans  les  petits  troupeaux  dispersés  devait  être  repensée. 

3. 

La priorité  donné å et tirés 
une  grande partie de la population  est  un  phénomène  propre et 
et  orientale. La 8 environ  3,4  millions,  avec un coefficient  de  crois- 
sance  annuelle  de  1,9%. La densité  de la de 470  habitants  par km2. Environ 
66% de la population  vit  dans  les  zones  rurales,  dont 47%  dans  les  activités  économiques  agricoles. 

L‘agriculture  a  été,  traditionnellement, la le pays. Le taux  d‘emploi  dans 
très élevé  au  cours  des  dernières  années  en raison de la décomposition  de la base 

politique depuis 1990 et  les  dernières  élections  de  mars  1992  ont  induit  des  réformes  fonda- 

structures  et  des  hommes. 

4. Faible croissance et  politique  de  collectivisation 

La 
volume de  la production  intérieure  brute.  Les  éleveurs  furent  confrontés à de graves  problèmes : en 
effet, la 

la mise  en  place  de  mesures de 
collectivisation - la  loi - qui a  eu  pour  conséquence  de  décourager  les pro- 
ducteurs  et  de  provoquer  une  forte  chute de la production. 

5. réforme  et  l’approvisionnement en lait 

Pendant la période  1990-92,  80%  du bétail fut réparti chez  des  propriétaires  privés  et les bâtiments  des 
coopératives  créés  pendant  les  regroupements  des  troupeaux  dans les années  1970  et  1980 furent 
vidés. Il en résulta une taille de  troupeaux très 
chèvres,  ou  moutons,  gardés  au  bord  des  routes  ou  dans  des petits champs.  Les  animaux  étaient  pour 
la la 
mauvaise  situation  sanitaire. 

et de la transformation, on dispose de 
dans les exploitations était trait6 et villes. Dans les 
exploitations  privées, il était utilisé 

La production  de  lait  a  augmenté  lentement  au  cours  des  années  récentes.  On  a  assisté à une  Spéciali- 
un 

que les régions du Nord-Est  et  Sud-Est  produisent  ovins  et  caprins. 

Dans le nouveau  cadre  créé,  le  cheptel  de  vaches, qui depuis  de  nombreuses  années  oscillait  entre 
220 de  têtes,  a  franchi le cap  des 470 O00 500 O00 têtes 
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actuellement.  Les  ovins  et  caprins  sont  au  nombre de 3,7  millions  de  têtes. II semble  donc  que,  malgré 
positifs de la réforme 

sur le ; et la fin 
des  années  1980. 

6. La production de viande 

Le  terme de wiandeaa recouvre  des  produits  bien  différents : viande  de  veau,  viande  adulte,  mouton, 
animaux  maigres,  porcs et poulets  de  chair ... On peut  calculer une production  nationale  avec  des 
indices de conversion.  Globalement,  les  quantités  produites  sont  passees  de à 107 tonnes. 
Mais  derriere  cette  apparente  stabilité  se  cachent  des  modifications  importantes. 

La production  de  broutards  et  de  taurillons  a  fortement  progressé  entre  1992-1  993 et  1994.  En cinq 
années, il y a  eu  une  reprise  de la consommation  de  viande  de  bœuf.  Parmi  les  autres  viandes, le mou- 
ton le porc  et la volaille  figurent  presque  pour  mémoire.  Pour la viande  de  bœuf, la 
demande  porte  surtout  sur les morceaux à 
cependant  que  les  repas pris 
de  bœuf  et,  depuis  peu, le veau. 

II - L‘animal : préparer  les  géniteurs  de  demain 

le concours  de  nombreux  organismes  professionnels  et  ‘administratifs 
à laquelle  les  organismes  techniques  spécialisés  du  niveau 

national apportent leur collaboration  sans  avoir la prétention de la réaliser  toute  entière ... 
et de des  Recherches  Zootechniques  de  Tirana  (IRZ),  avec  ses  sta- 

à la sélection : la 
mation  zootechnique et les  unités  de  sélection. 

1. Collecte et traitement de l’information zootechnique 

La validité  des  données et de leur  traitement  est  évidemment  une  base  indispensable à la qualité  des 
programmes  de  sélection,  ce qui entraîne les activités  suivantes : 

Cl des bovins. 
Préparation  des  textes,  expérimentation  sur la bonne  tenue  des  marques  plastiques,  relations  avec 

des  documents. 

Q Suivi et perfectionnement  de la tenue  de 

Q 

Q 

civil par la méthode  des  groupes  généalogiques : étude  critique  de la pro- 

les centres  de calcul  régionaux  et  national. 
Amélioration  de la qualité  des  informations  transmises.  Redressement  des  éventuelles  erreurs  ou 
omissions  de paternité, et réincorporation  dans le circuit 

Contrdle des caractéristiques  de  traite 
La  réception  des  données  de  base,  leur  vérification,  leur  mise  sur  support  informatique,  leur  exploita- 
tion ont  été  réalisées  en  1993.  La  diffusion  des  résultats  relatifs  aux  taureaux  Pie  Noire,  Jersey  et 
Tarentaise  a  été  réalisée  en  1995. 

Un fichier généalogique  des  taureaux  de  races laitières utilisés en  insémination artificielle a  été 
constitué  avec  plus de 300 à à la mise 

semestriellement. La préparation de la mise  en  place de  la 
conçue  par de  Génétique  Animale et de  S&ection  de se  poursuit. 
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Les  documents.  réalisés  (résultats  de  contrôle  laitier  annuel  par  exploitation  et  par  vache, fiche indivi- 
duelle,  pointage  morphologique ...) sont  directement  inspirés  de  méthodes frayaises, qui ont  bien  été 
intégrées  et  mise  en  place.  Les  collaborations  francoSalbanaises  devront  être  poursuivies. 

Programmes  d'amélioration  génétique  des  bovins,  ovins  et  caprins. 
Les  programmes  restent  pour  l'essentiel  ceux  des  centres  de  production  de  semences  agréées. Ils 
recourent  de  plus  en plus largement à la sélection  sur  ascendance,  au  moyen  des  index  de.  femelles 
et de  mâles et au  contrôle individuel. En  races laitières, l'avance  de la Holstein  allemande (500 
vaches),  de la Jersey et de la Tarentaise et l'emprise  de  ses  rameaux les plus  laitiers,  se  confirme. 

Programmes de la  station  bovine de Valias 
Créée  en  1993,  cette  station  est  orientée  vers  les  productions  bovines  et  a  reçu  des  vaches  Holstein 
importées  d'Allemagne  en  1989.  Surface  actuelle : 150 ha'en plaine ; conditions  climatiques  hivernales ; 
temperatures  moyennes +5OC/rtl5OC. Cheptel actuel : 150 vaches et 70 génisses de race  pure 
Holstein.  Un suivi zootechnique  est  effectué : origines,  date  de  naissance  des  veaux ... L'insémination 
artificielle  est  toujours  réalisée  en  race  pure  avec  des  Semences  hollandaises  envoyées  en  1993  et 
1994. 

2. ContrGle des  performances  en  station 

Actuellement le contrôle  laitier  (CL)  comprend  plus  de  140  vaches.  Le  CL  réunit l'information sur  les 
généalogies  et  l'identification  des  individus,  ainsi  que les dates  d'accouplement, le vêlage  et le sevrage, 
le poids à la naissance,  les  difficultés  de  naissance  et  les  données  concernant le veau  et la production 
du  lait.  Cet  examen  sert à sélectionner  les  reproducteurs  femelles  parmi  des  contemporains  élevés  dans 
les  mêmes  conditions. 

ROsultats  moyens  de  contrôle  laitier en race  Holstein 
~ ~ ~~ ~ ~~ 

Lactation : 5 140 kg de  lait/vache/an au contrôle  laitier  en 1995 

Taux  de  matières  grasses : 4,29% 
Taux  de  matières  protBiniques : 

~~~ 

En  race Holstein allemande, les programmes  accordent  une  importance  croissante au choix  sur  ascen- 
dance  et  sur  performances  individuelles  tout  en  perfectionnant  le  contrôle  de  descendance. Le point sur 
les  sept  dernières  années  de  sélection  des  Pie  noire  et  Holstein  allemandes par insémination  artificielle  a 
fait  ressortir la supériorité  des  taureaux  nés  d'accouplements  raisonnés  de  pères  et  mères très favora- 
blement  indexés,  et  cela  sans  augmentation  de la fréquence  des  vélages  difficiles. 

3. Programmes  en  Station  de  Recherche  Zootechnique de KorçQ 

Située à 1000 mètres  d'altitude  sur le plateau  de  Korçë (5 km au sud  de  Korçë)  au  pied  de la montagne ; 
elle dépend  de I'IRZ de  Tirana,  lui-méme  lié  au  ministère  de  l'Agriculture.  Cr6ée  en  1974,  cette  station 
expérimentale  est  orientée  vers les productions  ovines  et  caprines.  En  1990, o? a  décidé  d'y  mettre  des 
vaches  Tarentaises  importées  de  France. 

Cheptel Jusqu'en 1990, 3 500 brebis et 300  chèvres,  actuellement 750 ovins,  250  chèvres  et 35 bovins  de  race  Tarentaise. 

Ovins SBlection  sur 10 races : Merinos  du  Caucase  (environ 50% de l'effectif) ; Merinos  Fleish  (Allemagne) ; Tsigayà  (race 
locale) ; Tdte Blanche  d'Allemagne ; Caracule  (URSS) ; Suffolk ; Awassy (Israël) ; Texel ; Romanov  (URSS) ; Ile de 
France  (import6 de  France). 

A. Conduite des troupeaux (annee 1992-1 995) 

Les  troupeaux  partent  en  montagne  l'été à une  altitude  de 1600 à 1800 m. 

10 novembre-30 avril : stabulation ; alimentation ; foin,  ensillage  mais,  betteraves  concentrées 

1 mai-9  novembre : pâturage et affouragement  en  vert 
10 juin-30  octobre : alpage  pour  les  brebis  laitieres à Ostrovice 
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Des  vaches  de  race  Tarentaise  ont  été  introduites  sur la station  en 1990 et  en 1995, 
peau  de  chèvres  alpines  en 1992. II 
mentation  du  cheptel  bovin,  ovin  et  caprin  de la station,  mais  aussi les ressources  fourragères  actuelles 

qui pourraient  améliorer 

la race  Tarentaise  est  prévue  dans la récion  de  Korçë.  Par  suite  de  manque  de  four- 
rages  en  juin 1991, les  vaches  ont  été  transférées à la station de Korçë  et 15 vaches  environ  ont  été pla- 
cées  en  mars 1992 chez  des  propriétaires  privés  dans la région  montagneuse  de Shtylla où il existe  déjà 
des  vaches  Tarentaises à Leshnja  et  dans  quelques  autres  villages. 

A partir 
dun élevage  de  qualité  et,déterminer  les  mesures  néces- 

saires B sa réusssite. 

B. des techniciens  et  9leveurs albanais la race  Tarentaise 

d e s  éleveurs  de  Korçë  qui  ont  un  contact direct avec  cette race, s‘y intéressent.  C’est  une  vache 
agréable  pour la montagne,  c’est-à-dire  permettant  une  très  bonne  exploitation  de la montagne,  avec  un 
pied  très  solide,  une  vache  calme  se  conduisant  facilement  en  troupeau  et  aussi  très  rustique,.  capable 
de  supporter  des  crises  alimentaires.,  Ils  sont  intéressés  par  un suivi de  leur  élevage et l’augmentation  du 
nombre  de  leurs  bêtes  et  souhaiteiaient  faire  un  stage  chez  des  éleveurs  français  pour  mieux  maîtriser 
la  conduite  de  cette  race. 
L  ‘avis  des  spécialistes  zootechniciens  est  favorable : aptitude  aux  conditions  de  pâturage’  en‘montagne, 
rusticité,  pied  très fort. L’efficacité  alimentaire  a  été  soulignée I en  comparaison  avec  la  Pie  Noire,  l’effi- 
cacité  est  meilleure  en  montagne>>. 

C. Production  d’ovins  et  de  bbliers  s6lectionn9s  et plans d’accouplement 

750 ovins  de  plus 
brebis (10 races).  Les  objectifs  de  sélection  selon  les  races  sont  de  maintenir  les  quali- 

trop étroite.  Pour  ce  faire, la connais: 

produit  annuellement, à la généalogie  de  chaque  reproducteur  sur 
quatre  générations,  ce qui permet  de  déduire  pour  chaque bélier la liste  des  brebis  possibles  et  pour 
chaque  brebis la liste des  béliers  possibles. 

Le  nombre de béliers possibles  par  brebis  varie de à 23, et le nombre  de  brebis  par bélier de à 78. 
Le  plan final la productivité  (laine-lait-viande), la prolificité  et  les  qualités  de 
rusticité  (montagne,  alimentation...). 

Quelques résultats : 

Mérinos  du  Caucase : de laine ; 30 lait 
Mérinos  Fleish : 5 kg de laine ; 30 kg  de  lait ; poids’des  agneaux à 60 jours, après sevrage : vif 

de  France : 35 kg de lait ; sevrage à 80 jdurs : 30 kg  vif 

~ ~~~ 

France en ovin, le il apparaît  souhaitable  de 
travailler  avec  ces  races. r .  

4. Programmes au Centre de Tirana t ’  , .. 

la sélec- 
tion, ‘produit la semence  et la distribue dans le utilisant de la 
semence fraiche. Depuis ‘1982-1983; laboratoiie de congélation et utilise la 
méthode  des  paillettes  fines  (laboratoire  française En  un  an, il ‘se  serait  pratiqué  environ 200 
inséminations. 
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Avant  1990, il y  avait 700 (700 inséminateurs  répartis  dans les exploita- 
tions et  coopératives).  Actuellement, les stations  sont  privées  et  fonctionnent  avec  des  semences 
fraîches  et  congelées.  Le  ravitaillement  des  inséminateurs  est  effectué  une  fois  par  semaine  pour la 
semence fraîche et  une fois tous les trois les proprié- 
taires privés  a  commencé.  Elle  est  payante  (coût : 150 à leks, soit 1,5 à $US). 

A  court  terme, la le pays  est  posée.  Un projet est à 
la Coopération  italienne  sur 15 districts  et  un potentiel de 200 vaches.  Son  extension  aux 

zones  montagneuses  est  envisagée. 

5. L‘institut de Recherche  Zootechnique de Tirana 

la recherche, la formation  des  techniciens.  Depuis, 
un nouveau r6le lui est  attribué : créer un Service  de  développement et de  vulgarisation.  L‘Institut  est 
constitué  de  cinq  départements  et  de  quatre  stations  régionales. 

Les  cinq  départements  sont : 

Q amélioration  génétique  pour  chaque  espèce, 
U conduite  du  troupeau, 
CL alimentation, 
O. et physiologie de la reproduction, 
Q le laboratoire, qui travaille  sur  les  sujets  suivants : nutrition,  analyse  chimique,  microbiologie,  Cytogé- 

nétique,  gonadotrophines  sériques. 

Les  stations  régionales  de  zootechnie  rattachées à 
races. 

A. et l’engraissement des veaux 

Les  problèmes prioritaires pour la production  des  veaux  sont : les  aspects  sanitaires  (mortalité  encore 
élevée  et  taux  de  morbidité  souvent  importants  dans  les  élevages) ; la qualité  des  aliments  et  les  tech- 

; les aspects  relatifs à 
performances, soit ils rendent les veaux plus ou  moins  vulnérables  aux affections 
microbiennes  ou  virales. 

a] L ’influence du type  génétique  sur  les  résultats  de  production 

Dans un essai  récent,  des lots de  veaux  Holstein et Pie  Noire  (HPN), de veaux  croisés  de  première 
génération  HPN et Holstein (H), ont été conduits à différents  poids une  durée 

130 jours, la croissance  moyenne sur la période  de  production  a  été  similaire 
pour  les  HPN et  les  croisés,  respectivement de 853  et 844 g. 

La qualité des  carcasses  a  été  appréciée  par notation par  des  pointeurs  (conformation,  couleur  état 
II apparaît  que la conforma- 

tion des  veaux  croisés  et  les  mesures  de  conformation  (en  particulier le rapport : longueur  de  cuisse, lon- 
gueur  jarret-symphyse)  confirment  ces résultats de  sorte  que les veaux  croisés  obtiennent  une  plus 
faible valeur  marchande  par kg de  carcasse  que  les  veaux  HPN de pure  race. 

Finalement, le la plupart des  cri- 
tères  de  qualité  étant  dépréciés,  dont la valeur marchande. 

b] Améliorer  l’environnement  dans  les  ateliers  de  veaux  de  boucherie 

la physiologie  des  animaux  (métabolisme  énergé- 
tique,  thermorégulation),  sur  leurs  performances  et  donc  sur les résultats  économiques de la production. 

rables  (chaleur  ou froid par  exemple),  soit  plus  généralement  par  suite  de  déséquilibres  dans les para- 
: humidité  et  vitesse de 
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Des  recommandations  sont  proposées  compte  tenu  des  données  physiologiques,  mais  elles  se  limitent 
à définir  un  optimum à atteindre  dans  certains  cas,  par  exemple  en hiver dans  un  atelier 
chauffé  et  ventilé  lorsque  le  temps  est  doux et humide  (une  température  de et  une HR de 70.8 
75% a la températu- 

de 75 à 100%). 

Toutefois, il 
tées  parce  que la 

assurant un 

111 - Les  éleveurs et l’avenir  de  leurs  productions 

Sans  pouvoir dire à quelles  seront  les  quantités  produites  de  lait et, de  viande  ,dans les pro- 

deux  marchés, celui des  firmes qui écoulent  les  produits  et celui assuré  par  les  éleveurs. 

Les  évolutions  des  marchés  et  des  structures  de  production  .que  .nous  .venons  de  décrire  rapidement, 
vont-elles  se  poursuivre ? 

1. marché du lait 

La consommation  individuelle  de  produits  laitiers  est  déjà très forte  :.plus  de 
par an. La  population  augmentant  désormais  faiblement, la consommation  et  son  évolution  pâtit  de la 
suprématie  des  boissons  alcoolisées. 

. .  

. .  

On  peut  alors  craindre  que  le  prix  payé  aux  producteurs  augmente  peu  en  leks  constants.  Dans  ce  cas, 
le prix  du  lait  ne  devrait  pas  être  globalement plus II faudrait,  bien  entendu, 
nuancer  cet  avis, le rôle déterminant  de certains composants  du prix exerçant  des effets différents 
envers  les  différentes  catégories de de spécialisation, ou déjà 

2. marché de la viande 

Ce qui la le développement  des 
de lié à de  quelques  firmes  nouvelles 

capables  techniquement  et  financièrement  de faire circuler la 
sources  d‘approvisionnement  (importation,  production  intérieure,  etc.) ainsi que,  dans  une  mesure  encore 

le produit  (viandes  découpées,  voire  viandes  préparées). 

La conséquence  directe  est  lastagnation  des  prix  albanais,  même  en  période  de  faible  production.  Dans 
à peser  sur le prix  du bétail à la production  en le laissant à 

un niveau  peu  incitatif. 

Des  augmentations  au  mieux  modérées  du  prix  en  valeur  réelle  du  lait  et  de la 
cohérents  avec  le  contexte  général  de la course à la productivité qui continue  ‘globalement à être  un 

3. éleveurs 

Les  agriculteurs  de  leur  côté  sont  confrontés à trois de leur 
exploitation : le travail,  et plus  précisément le rapport  entre la surface  et la 

les jeunes, la 

1 .  . .  
. .  

~. 
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Les  exploitations  sont  toujours  plus  petites, la au, mari et à sa  femme.  Les  terres 
sont  partagées. La loi la vente  de la terre 
ont  donc la à travailler et à soigner. Or, 

plus en  plus  seul  avec  sa  femme,  voire célibataire, notamment  dans  les 
régions  de  montagne. 

Les  associations p&re-fils, quand il y en a, ne  durent  au plus la poursui- 
te de la mécanisation  aussi bien des  travaux  du sol et  de  récolte  que  celle  des  soins  aux  animaux ; ce 
qui se traduit par des  investissements  croissants. 

4. charges d’exploitation  toujours lourdes ‘ 

La part de la production  consacrée  aux  charges  d‘exploitation  ne  diminue  pas.  Les prix des  produits 
achetés  (les  <(consommations  intermédiaires,,)  ont  même  connu  une  forte  hausse  en 1993 et 1994, en 
particulier  les  aliments  du  bétail,  les  carburants,  les  engrais,  le  matériel.  Ces  achats et les  investisse- 
ments  en matériel améliorent la 
les  exploitations.  Mais tout se  passe  comme si la rente  était  prioritairement  captée  vers  les  secteurs 

les mêmes  causes  produisant 
les  mêmes  effets  que  dans  les  années  récentes. 

5. problèmes de  la reprise de l’exploitation 

Les  agriculteurs qui reprennent la plupart  du  temps la suite  de  leurs  parents  se  heurtent à des  difficultés 
sans  cesse  croissantes. 

Ainsi, le partage  successoral  de terre reste  une  difficulté  lancinante.  Plus  généralement, le 
du foncier  rend difficile 

Tout ceci est  jugé  insurmontable  par  de  nombreux fils et est la cause  de  nombreux  aban- 
dons.  Pour  ceux qui acceptent  le  risque  et  tentent la 
sont  considérables. 

Le travail accru, les les remboursements  conduisent  les  éleveurs à 
faire  des priorités 

6. Préparer un lait de  bonne qualité 

Le lait  est la infantile et  les  produits  laitiers  occupent  une  place  privilégiée  dans la 
nutrition  des  adultes.  Aussi, est-il essentiel  de le maintenir,  au  sein  des  filières  de  production  et  de trans- 
formation,  dans un état  de  pureté  irréprochable. II est  non  moins  important  de fournir un lait contenant un 
maximum  de  matières  nutritives utiles ou  de  composants  transformables  en  produits  laitiers.  Préserver la 
pureté  du  lait  et  son  image  de  produit  naturel,  améliorer  sa  composit;on et veiller à sa  qualité  bactériolo- 
gique, telles sont  les  préoccupations  des  producteurs  de  lait. 

7. Conserver la pureté du lait et  son image de produit  naturel 

La richesse  du lait en  minéraux  est  une  propriété  intéressante  pour  le  consommateur.  Malheureusement, 
s’y trouver  en  exces  ou 

en  quantité  anormalement  insuffisante.  Des  minéraux  étrangers  peuvent  également  passer  dans le lait ; 
certains  sont  même nocifs pour la santé. 

Des  substances  étrangères  polluantes  peuvent  de la même  façon  parvenir  dans le lait après  avoir  transi- 
té : le cas  des  résidus de 
biotiques,  de  détergents. II est  donc  important  de  prévenir  toute  variation  anormale  de la teneur en miné- 
raux  utiles du 
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L'élevage 

Pénurie  de  fourrage  et  pâturage le long 
des  routes  (région  de  Tirana) 

Meules  de  foin,  stockage  paysan  (région  de  Korçë) 

Jeunes  bergers du centre  du  pays 

Race  locale  de  bovin.. . . . .et  de  caprin 
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en d‘Hygiène 
Alimentaire. 

un 
zones  de  production (240 producteurs  et 50 fabriques  laitières)  et  sont  suivies  périodiquement  sur  plu- 
sieurs  années. 

la teneur  du  lait  en  éléments  étrangers. On 
constate à cet  égard : 

c1 le recul  très  sensible  de la pollution  par  résidus de  pesticides  organo-chlorés  et  de  produits  antiparasi- 
taires, à la à 

; 

c;I une  recherche  active  des  points  de  transit  et  de  leur  rôle  respectif  (aliments  du  bétail,  blanchissement 

des  ((bavures,)  incitent à être  vigilants ; 

Q 

fluor, le mercure, le plomb, le cadmium,  sont à des  doses  insuffisantes  pour  être  toxiques). 

8. Améliorer la composition du lait 

Le paiement  en  fonction  de la 

à la 
teneur  en  matière  grasse, il la teneur  en  protéines. 

se  en  collaboration avec 

9. Conserver la qualité  bactériologique  initiale  du  lait 

A la sortie  du  pis, le lait  est  généralement  un  produit  biologique,  pratiquement  indemne  de  germes. La 
traite, la conservation,  le  transport  et  toutes  les  manipulations  du  lait  sont  autant  de  sources  de  contami- 
nation  par  des germes. 

plus long  entre  production  et  consommation,  le  développement  de  ces 
germes  peut  quelquefois  être  important. 

La 
toyage  efficace  de la machine à traire  est  le  moyen  le  plus  sûr  de  réduire la contamination. 

La conservation  après la traite,  avant  le  transport  du  lait à 
le  développement  des  germes.  Une  grande  partie  des  exploitations  sont  équipées  de  cuves où le  lait  est 
refroidi  et  conservé à bien 

résultats  devraient  permettre  de  mieux  conseiller  les  utilisateurs. 

Indépendamment  de  ces  actions  portant  sur  le  nettoyage  des  machines à traire  et la réfrigération  pour 
améliorer la à une  étude  dont le 
but  est  de  pouvoir  préciser  la  cause  et  le  point  de  contamination  du  lait à partir  de la détermination  de la 
nature  des  germes  présents.  Cette  recherche  <(qualitative))  permettrait,  si  elle  aboutit,  de  donner à 
veur  des  conseils  beaucoup  plus  précis  sur  les  points  défectueux  de  ses  techniques  et  de  son  matériel 
de  production. 
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De l’animal vivant à la carcasse,  beaucoup  d’inconnus 

Les  animaux  engraissés  pour la boucherie  doivent  assurer  tout  ou  partie  ,du  revenu de 
encore faut-il que.ces  animaux  trouvent  une  place  sur  le  marché  et,  de  plus, à un prix rémunérateur: 

Le  rôle  des  instituts  de  recherche  dans  ce  domaine  est  donc  de  contribuer à une  meilleure  adéquation 
la un produit  brut  et doit subir  un 

certain nombre  de  transformations  avant  de  devenir le produii la viande  consom- 
, mable. Et ces  transformations  (abattage,  réfrigération,  découpe,  conditionnementj  stockage) influent 

autant,  sinon plus, la quaiite  finale  de la viande. . . . .  

‘ .  

de <carcasses. et  viandet,  du  Département  de  Production  Animale de 
Agricole  de  Tirana  (UAT)  et porte : . . ,>  

CI et la qualité  des  carcasses 
pour tenter fonction des  besoins  du  consommateur  et  des  contraintes  de la 

.transformation  et  de la distribution ; . .  

5 sur  les  conditions  de  transformation  aux  stades  de la découpe  et du  stockage,  afin de 

. 
. t  . , . ) .  . ~. . .  

. . l  

Pour  mener  ces  travaux, .il fallait pied un outil bien  adapté.  Nous avons~créé  un 
Centre  Technique qui cornporte,des  laboratoires  pour  analyser  notamment la tendreté, la couleur, le pH, 
la microbiologie, la teneur  en  eaú, la perte à la cuisson,  etc.,  des  locaux  spécialisés, le conditionnement. 
Ce  centre  a  permis  de  doter les outil de  recherche  appliquée  en  matière  de  viande,  ce  pro- 
duit si tirer le meilleùrparti,des animaux. ‘ 

11. des types  et des race3 

Tout  en  mettant  au  point  les  diverses  mesures si délicates  en  cette  matière, il 
les 

les points  faibles  et  les  points  forts. 

Le  tableau  suivant  montre  par  exemple  les  différences  de  composition  de  carcasses  entre  divers  types 

Tableau 1. Rdsultats  du poids carcasse froid %) 

. .  , 

. .  

. .  

Génisses Vaches Jeunes Bœufs 
bovins. .. . j  

Poids  froid 
ART (quartier  arrière) 
o s  
Gras 
Déchets 
Viande  nette  commercialisable 
Morceaux a cuisson  rapide 
(“h viande  nette) 

~ 

‘ 

11,8 . , 

. . . 

‘ 
i 

. ‘ 8  

. , 

8 :  

. .  

, .  . 

II faudra bien sûr  compléter  ces  résultats en et 
la qualité  des  carcasses  et  de la viande  des  différents  animaux 

ayant  participé  aux  expériences  en  matière  d‘alimentation. 

La  race  joue  aussi un rôle  et il 

Il ici de  donner la palme à à ou chaque  type  a un ou plusieurs 
avantages qui ne  sont  pas les mêmes  pour  toutes  les  races.  Ce qui 

parti (ou le  moins  mauvais)  dans la valorisation  de la carcasse. 
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12. Former,  informer le plus grand.nombre  d’éleveurs 

L‘évolution  rapide  des  techniques  accentue le 
més  objectivement et aussi  de  se  former  pour  tirer le meilleur parti de toutes-les possibilités.  Des  ser- 

à cette  demande. 

Chaque  année, un programme  de  perfectionnement  est  mis  sur pied pour  aider  les  techniciens à se 
mettre au ; ceci afin de . 
les  préparer à les  transmettre  aux  éleveurs  ou  aux  conseillers  de.terrain  dans les meilleures  conditions. 

II a semblé,  en  effet,  que le la priorité au perfectionnement  des 
<(formateurs,, qui peuvent  ensuite  très  largement  démultiplier,  lors  de  sessions  régionales et départe- 
mentales, les 

à la 
et  des  cours  de  formation. II collabore à la mise  au  point  des for- 

mations  de  contrôleurs  de  performances,  inséminateurs,  etc. 

A le titre certain  nombre  de  sessions  programmées  en 
1994-1995 : diffusion des  nouvelles  recommandations  alimentaires  pour  les  races,  initiation  au  travail 
des  viandes,  ensilage  des  fourrages  verts  pour la production  laitière,  élevage  des  jeunes  générations, 
qualité  bactériologique  du  lait,  prévention  des  maladies  parasitaires,  entretien  des  pieds  des  bovins, 
comment  aborder  les  problèmes  de  fécondité  du  troupeau,  amélioration  génétique,  les  caractéristiques 
de la traite,  identification  des  bovins,  logement  des  vaches  laitières,  logement  des  porcs et des  poulets, 
conception et construction 

sont  concernés  au  niveau  local. Une liaison  est  assurée  entre  les  instituts  zootechniques par 
travail qui permettent 

à une  autre,  etc. 
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